Réorganisation de la presse pornographique face à l’émergence d’Internet
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Axe thématique : Industries culturelles et pratiques numériques.


 
Contexte

Cette présentation porte sur les stratégies commerciales, organisationnelles mises à place par les acteurs de la presse pornographique face à l’émergence de nouveaux espaces de concurrence. Les représentations sur la sexualité (quelles que soient leurs qualifications : érotisme, pornographie, santé, sexe, couple) dépassent aujourd’hui le seul domaine de la pornographie, circonscrit à des acteurs économiques, sociaux, à la production de produits labellisés comme X. En quoi ce processus reconfigure-t-il les positions respectives des acteurs présents sur le marché des productions discursives sur le sexe ou la sexualité ? En quoi ce mouvement remet-il en cause les ressources des acteurs présents sur le marché de la « presse pour adultes » ? 

Revue de littérature

La plupart des travaux consacrés à la pornographie se sont centrés sur une analyse du cadre juridique (et de ses évolutions), sur les modalités de classification, de distribution ou de consommation des productions pornographiques, sur l’analyse de certaines publications et/ou de types de mise en récit de l’acte sexuel, sur les acteurs, les publics des films pornographiques, etc.
. La majorité d’entre eux adoptent une perspective historique, littéraire, juridique, institutionnelle…, mais aucun ne s’est intéressé directement aux ramifications entre secteurs pornographique et industries culturelles, que ce soit en termes de contenus, de capitaux financiers, ou de producteurs de contenus. Cette présentation porte donc sur un objet qui n’est pour l’instant étudié que de manière très parcellaire ou détournée et permettra d’apporter des connaissances et des analyses relevant respectivement de la socio-économie des médias et des industries culturelles.

La recherche s’inscrit dans la filiation des travaux effectués dans le cadre des de la socio-économie des médias et des industries culturelles qui ont l’avantage de rendre compte, par des démarches empiriques, de la diversité des fonctionnements socio-économiques des secteurs concernés. Dès la fin des années soixante-dix
, au sein des sciences de l’information et de la communication, des chercheurs ont commencé à élaborer une théorie des industries culturelles. Selon une perspective relevant de l’économie politique de la communication, ces auteurs ont analysé les relations entre industries culturelles et capitalisme, ont tenté d’appréhender leur participation à l’ordre politique et marchand. Leurs travaux ont permis de caractériser les industries culturelles selon leurs logiques socio-économiques, en se centrant sur la compréhension des modes d’industrialisation et de marchandisation de l’information et la culture
. Cette approche inspire, aujourd’hui encore, des travaux de recherche. Ces derniers portent sur les processus de concentration et les stratégies des acteurs économiques (leurs alliances, leurs conflits) ; les processus de concentration et les logiques de financiarisation des grands groupes de communication
, en lien ou non avec la question de la diversité des produits proposés à la consommation
. Certaines de ces recherches ont permis d’évaluer les effets structurants de ces processus sur la production de la culture. Ainsi, pour ces auteurs, les stratégies développées par les grands groupes de communication influent sur la structuration du champ médiatique, de ses secteurs, des modes d’industrialisation de la production de produits, articulés à des processus de consommation. 

Hypothèse 

Cette présentation se focalisera sur les modèles économiques sous-tendant ces agencements, et notamment sur les stratégies commerciales et organisationnelles mises en œuvre par les éditeurs de titres spécialisés destinés aux adultes. Comment les acteurs du champ pornographique s’organisent-ils face à cette « dépossession » de leur territoire historique d’organisation économique et sociale, dépossession facilitée par les nouvelles technologies de l’information et de la communication ? En effet, l’Internet, tout comme l’a été le minitel à un moment donné, est un espace de prolifération des contenus à caractère pornographique, des contenus professionnels gratuits ou non (sites de vente de DVD, de produits, de téléchargements de vidéos X), aux productions semi-amateurs ou amateurs (blogs, streaming, etc.). Nous cherchons à d’établir une cartographie des acteurs impliqués dans la production de contenus centrés autour de la sexualité et des modèles d’affaires
, à partir de la question de la concentration, en ce qu’elle est composée de mouvements multiples : modes de contrôles et de financiarisation des structures, regroupement de firmes,  processus de diversification des activités, recherches de synergies organisationnels ou multi-supports, etc. Ainsi, la dispersion des représentations sur la sexualité au-delà des secteurs spécialisés (secteurs de la production pornographique et éditeur de la « presse pour adultes ») a amené les acteurs de l’industrie pornographique, de même que les éditeurs de titres spécialisés destinés aux adultes à repenser leurs stratégies commerciales, organisationnelles. À partir de l’analyse des stratégies mises en œuvre, il s’agira d’approfondir les éléments de connaissance sur la structuration du marché, la pluralité des acteurs, et les synergies organisationnelles (imbrication de filières, stratégies multi supports et de multi diffusions de contenus avec des politiques différenciées d’accès aux contenus, relation espace de production de contenus et espaces marchands sur les sites adossés au journal papier). Ces éléments permettront la mise au jour des modèles économiques sous-tendant ces agencements financiers, juridiques, organisationnels, technologiques. 
Méthodologie 

Notre recherche se fonde sur des entretiens semi-directifs avec des producteurs de l’information imprimée (directeur de publication, rédacteurs en chaefs, journalistes), des réalisateurs de contenus audio-visuels pornographiques (sociétés de production de contenus pornographiques), qui collaborent avec les titres imprimés, notamment en leur fournissant les d’autres espaces de valorisation de leurs contenus, ou les films publiés sous la forme de DVD.

Résultats

Il vise à construire une cartographie de ces espaces de production et de diffusion de discours pornographiques dans l’espace public. Nous avons à l’heure actuelle déjà répertorié tous les titres de presse pornographique vendus en kiosque ou par les réseaux de vente en ligne. Nous avons commencé à enquêter sur les titres, pour la plupart positionnés sur des niches (en termes de pratiques sexuelles spécialisées, et donc de publics très ciblés), uniquement mis à la disposition des publics dans les sex-shops ou autres formes de vente spécialisée
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